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Se réunir entre présidents de parti
francophones? Non merci ...

RÉFORME DE L'ÉTAT On reparle d'institutionnel. Mais ils ne sont pas demandeurs. Alors.

••• Refédéralistes,
régionalistes,
confédéra listes s'invitent
dans le débat politique.
••• Au fond, les présidents
francophones
se voient-ils
pour préparer
un (éventuel) round
communautaire? Euh.,.
••• Tout juste se voient-ils
en tête-à-tête.

C 'est]e débat de l'été: faut-
i] l'l'fédéraliser certaines
compétences (c'est l'avis

du CDH, d'une paltie du MIt du
VLD, voire de CD&V)? Au
contraire, doit-on bâtir ]1' confé-
déralisme (version N-VA)? Sans
parler des régionalistes qui vou-
draient dévaliser la Communau-
té, Bien, Mais tout cela néeessite
une réfonne de l'Etat. Demc des
négociations. DOllCdes disclls-
sions pl'éparatoires.

Voilà qui entraine rette ques-
tion: les présidents franco-
phones se rencontrent -ils pour
discuter de tout cela? De notre
"lasagne institutionnelle ». De
la manière de l'améliorer, Et le
Premier ministre convie-t-il les
présidents pour évoquer ces su-
jets ou d'autres? Nous avons fait
]1' tour des intéressés, Et ceux qui
pensaient que les sorties estivales
masquaient des rendez-vous pré-
sidentiels en amont en seront
pour leurs frais ...

1Des réunions tous ensemble?
Sous cette ]égis]ature, cela Il'a

jamais été ]1' cas. O]i\~er Main-
'g.ün (Défi) et Zakia Khattabi
(Ecolo) nous ]1' confirment. Et
OIi,~er Chaste] (MR) ]1' recon-
nait : «Non, objectivl'1llCnt, on ne
SI' renconh'e pas en tre présidmts
,francophones. J'ai des relations
avec plusicurs d'entre eU,T.Mais
I/Ou,~Ile sommes pas demander/rs
de pll1Jl/rel' mlântemwt une 7'
l'4fimne dl' l'Etat. lljàut d'abord
dif!/I'er la (Y', Chc: ntm,~, /'institu-
tion nel n est pas du tont il {'ordre
du .iO!ll: On ,le concentre à 100 %
sur l'o~jectif dl' la légiRIlIture:
l'emploi. le pouvoir d'achat, re-
mettre les chômeurs au t1'at'ail. ..
Et en Wallonie, c'est aussi l'orien-
tation. On aura UII poûtiUlllle-
ment Slll' l~l1néliort/tion institu-
timlllelle début 2019" pendant la
campagne, mais pus mainte-

mmt. Il Il 'y a dOlle pas de réullùm
des prùidCllts,fr(/nl'{)plwl1e,~. "Et
il ne denait pas y en avoir d'ici la
fin de ]a législature.

Et la carte blanche de libéraux
en faveur de la refëdéralisatioll ?
Ce ne serait pas un appel à une
réforme de l'Etat, précise-t-on
autour du 16; simplement une
«calti' postale" adressée à la
N-VA.sur le mode: «lei le MR.
bien le b01!Ïour du Rud du pU,ljS,
comllle VOI/SvO:ljez,nO/./s lIVO/ISII'
droit d'avoil' une autre opinion
que t'()!IS,et /JOlIS IIVUSe.l'primons
,çan~frein et .mlls tabou. »

Même argumentaire du côté
du CDH. « On nfst pl/.! demun-
deur d'une riftiml1l' de l'E.'tat. il

faut dtlbord digher la 6', nous
déclare Benoît Lutgen. Il l/ a
d~llItres pri(lrité.~ ell tl'l'71/I'Sd'éco-
nomie. d'emploi, de santé... Il//:II
u donc pas de rencontre organisée
entre Plùidents de partifrunl'll-
phrllles Sf/r l'institutionnel. Ce
n'est pas il lilrdl'e dujour."

En fait, les patrons des trois
(actuels) principaux partis sont
d'accord de... ne pas se voir,
Même si l'argumentaire diffère.
Puisque chez Elio Di Rupo, on le
dit aussi: "R~fédérali81'1' cer-
taines choses? Le l'S n'est pas
contre pm' principe. Mais il Il;11a
paol de l'iforme de l'Etat p08sible
salis 1~/c(,{)l'd de,l' parti.~ Jla-
1I1l111llKEt ce Ilest pas drl/1s 1~1l'-
tualité. Ce qui l'eolt en revanche,
cest Irl N-VA qui smaBhe le MR
sans aucunres-pect pou l' SOlipar-
tenrtire franmplnme. Condl/-
siml : l'institutiollllelll 'estpas ml

programme pOli/' I/OUB, il Il)1 a
pa.~ de raison de se réuni/' là-des-
sus entre présidents franco-
phones. la priorité l'est les 1'071/-
mUllules et le "ocÎrl-écono-
mique, »

C'est dit. Mais ... pns définitif à
terme pour tous. « LO/'8 de la }l/"()-

e'haine législature. qu'il y ai! des
discu,<sions 8ur des ajustements,
cela peut se com'evoir". se]on
Lutgen. La même future petite
porte est ouverte par Chastel:
«A lafin de la prochaine léXiûa-
turc, ail af/ra digéré la e rçfol'me
de l'Etat: pourra-t-on alors r1tlé-
('hir un peu ci notre lllstlf!:lle il/"ti-
tutionttelle, on t'erra, »

2Des bilatérales, trilatérales ?
Les présidents se l'oient -ils

au moins à que]ques-un.,? Cela
dépend des formations, MR et
CDH gérant conjointement ]a
Région wallonne depuis l'été
2017, ("est avec Benoit Lutgen

qu'Olivier Chaste] dit avoir ]1'
plus de contacts depuis un an, et
inversement. ,,011 HI't'oit beau-
l'OUPet on sel/tend biell, assure]e
Iibénù, Et à l'ocClision dc contal'fs
sur dimtl'es cho,'es, on évoque
l'institutionnel. On s'est lIimi de-
mandé à plusieurs repl'Î8cs sur
quoi le.s,frlllu:opllOtre" .sert/imt lcs
plus demandeurs.» «Au détoll'l'
de di.scussions SU'l' les compé-
tence.. dé-oolucR à la Régioll pal' la

fi rftiJ/we de l'Etat par e,t'empfc,
embraie ]1' centriste, on parle de
manière Ï1!fOrmellc d'institu-
tionnel. du niveau le plus effiClice
pour e.I"erccl'ulle l'Ompétence. )}

Ecolo, lui, a une relation parti-
culière avec Groen, avec lequel il
prépare un projet sur ]e fédéra-
lisme de demain.

C'est donc avant tout en bilaté-
rale que se voient les présidents.
En ordre dispersé. Ainsi. en de-
hors du CDH, Olivier Chaste]
croise ses autres collègues princi-
palement à ]a Chambre. Comme
Elio Di Rupo, « mais 011 n'a .ia-
ma is évoqué l'ill-,ti tatioll1u:I, à
palt dl',ç pmpo,\' génél'1lu;t'. Mais
quand on a des choses à se dire,
par l'.remple coneenlC/IIt des ma-
jorité.! l'OI1l11l111Wlesou provin-
ciales, on lepût là ». Ce que l'on
confirme du côté socialiste.

Mème propos d'Olivier Main-
gain: « .Jizi des conversatiolls
llt'ec ElÎo Di RI/po, mais pas ,!ur
lill'mir des,frclI1cophones au-de-
Ici "d'un jour, il jàudra qu'on se
donl/e II' temps d'une "4fle,l'ion
sans appa1'llÎtre dell1lmdeur.s':"
Et avec Benoit Lutgen, auquel il a
reproché son brutal divorce avec
]1' PS en Wallonie, en juin 2017?
Il Ya eu des contacts après ce 19
juin, le président CDH l'ayant in-
vité pour expliquer son « coup ».

Quant am,; rencontres il trois
présidents, elles n'ont lieu que

sur des sujets précis ou à des mo-
ments clefs, Comme au change-
ment de majorité en Wallonie:
Lutgen, Chastel et Khattabi se
sont vus, Comme Chaste], Lut-
gen et Di Rupo se sont rencon-
trés pour négocier les nouvelles
règles en vue des élections wa]-
lonnes ou la modification des cir-
conscript.ions é]ectom]es. Mais
pas pour évoquer des matières
fédérales, ..

3A "initiative de Charl~s Mi-
chel? Non, ]e PremIer ne

prend pas non plus l'initiative de
réunir les présidents fi'anco-
phones. NOlma], dit Chaste],
puisqu'« il otau-de,çsus de la mê-
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lél' et CIll/centré .l'ur le .l'lJclo-éco,,o-
mÎljue ». « UIlI' tellelùlllion [/1/

wmmet laiRserait à pen.ser que
l'illstitutionnel est de retour bel et
bien », ajoute-t -on autour du 16.

Miche] ne rencontre pas forcé-
ment davantage les présidents
individuellement. Ainsi, il n'a ja-
mais convié Di Rupo sous cette
législature. Mais les relations se
sont réchauffées avec Lutgen,
avec lequel il ét'hange parfois sur
]e socio-économique. Outre les

contacts ayant eu lieu sur ]1' dos-
sier du pr~]onl\'ernent de ]a garde
à vue. Par contre, le froid est tou-
jours installé avec Maingain de-
puis ]a séparation MR-FDF (de-
venu Défi) : « Une rencontre re.!te

manifestement nOI! envisageable
pOllrlui », relève ce dernier. Rien
de tout cela ne sera confinné par
l'intéressé: «Ceci e"t purement
cOI!fidentiel, Charles Michel Ile
dévai'" pas son agenda ", dit-on
dans son entourage.

À QUATRE

En 2010 notamment
Sous d'autres législatures,
les leaders francophones se
sont rencontrés au sommet,
sur l'institutionnel, Comme
le 14 octobre 2010, en pleine
crise communautaire (après
la chute du gouvernement
Leterme et les élections en
juin), ElioDi Rupo, Didier
Reynders, Joëlle Milquet et
Jean-Michel Javaux s'étaient
reunis. Mais aussi en 2011,
année de l'accord BHVet de
la 6' réforme de l'Etat. (D.Ci)

Pas simple, pour des presI-
dents pris dans des contextes
gouvernementau.x différents, de
se rencontrer. Encore moins tous
ensemble. Car, comme]e dit l'un
d'eux: «Si l'ail sr t'O,/jait ~lIrlïlls-
titutùmnrl. rela se sllurait vite et
dort/remit un messllxe et UII

risljued'interpréta.tioll. qui Iles/!-
mit paR .,imple pOli l' Ir }yJR allfé-
db'al ou d'autres en Régions, ».

DAVID COPPI

MARTINE DUBUISSON
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